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egalement la pollution fecale et les risques
de transmission d'elements pathogenes pro-
venant de la population animale. L'enleve-
ment des detritus, outre qu'il empechera la

proliferation des rongeurs, redoutables pro-
pagateurs de maladies, aura l'avantage
d'ameliorer l'aspect esthetique des lieux.
Insecticides, detergents, produits petroliers
et autres dechets industriels peuvent avoir
des consequences directes sur la vie aqua-
tique. Etant donne que les niveaux maxima
acceptables de ces decharges chimiques sont
tres au-dessous de ceux oil ils deviennent
toxiques pour les baigneurs, il n'a pas paru
necessaire aux specialistes de fixer des cri-
teres speciaux en ce domaine.

Propositions concernant la
recherche

Le colloque d'Ostende a fait les propositions

suivantes:

- l'Organisation mondiale de la Sante
devrait s'efforcer d'evaluer ä l'echelon
mondial et du point de vue medical les

effets salutaires des activites recreatives

de bord de mer, en considerant ces
activites comme un besoin humain issu de la
croissance demographique, de l'urbani-
sation et du surpeuplement qui en resulte.

- 11 conviendrait de donner la priorite aux
recherches epidemiologiques sur les

contaminations transmises par 1'eau.

- Ces recherches devraient etre prospec-
tives aussi bien que retrospectives. Elles
devraient s'efforcer de demontrer les

rapports de cause ä effet, et distinguer entre
les differentes sources d'infection.

- Elles devraient comprendre des enquetes
immunologiques sur des groupes de gens
(notamment des families), baigneurs et
non-baigneurs, avant et apres la saison
balneaire, et pour differents types de

virus, ainsi que:
- l'examen du probleme des multi-infections

sur les plages;

- des etudes sur l'importance de la pollution

chimique dans les stations bal-
neaires, et en particulier les effets sur la
peau et les muqueuses du mazout, du
goudron et autres substances residuelles;

- des etudes sur 1'efficacite des installations

d'epuration des eaux ä fonctionnement
saisonnier en des lieux ä vocation recreative

et sur la recherche de types specifi-
ques d'installations de meme nature pour
des zones analogues;

- des etudes sur la reduction des substances
nutritives et des mirco-organismes par le
traitement chimique des eaux usees et sur
les methodes propres ä eliminer les

residus decoulant d'un tel traitement;
- des etudes concernant les moyens de

nature ä eviter les modifications ecologi-
ques irreversibles dans le milieu aqua-
tique.

Pour ce faire, il est indispensable de rassem-
bler des informations de base tant locales

que regionales sur revaluation des
incidences de la presence de dechets traites ou
non-traites sur les eco-systemes marins dans
de plus vastes regions.
En possession de renseignements precis, les

autorites regionales et nationales seront en

mesure de lutter plus efficacement contre la

pollution des plages afin d'assurer ä des

millions de vacanciers les joies bienfaisantes
de la mer et du soleil.

Apprendre ä nager

A l'exception du singe, tous les mammiferes
savent nager d'instinct. L'homme, en ce qui
concerne la nage, tient davantage du singe

que du dauphin, car il ne sait pas d'instinct
se maintenir ä la surface de l'eau.
Dans le monde entier, les noyades font
chaque annee d'innombrables victimes.
Aux Etats-Unis, environ 7000 enfants de
moins de 4 ans se noient tous les ans. Parmi
toutes les mesures preventives envisagees et
experimentees pour parer ä ce danger, 1'une
s'est revelee particulierement efficace. 11

s'agit d'un cours special de natation pour
enfants en bas age. Ces cours existent dans
la plupart des grandes villes de Floride et de
Californie. L'Europe ä son tour adopte pro-
gressivement cette idee venue d'Outre-
Mlantique et dans un certain nombre de

pays du vieux continent, il existe des cours
ie natation pour bebes de 7 ä 24 mois.
Pour apprendre ä nager ä un enfant, il faut

commencer par supprimer chez lui toute
sensation de peur. Ensuite on pourra lui
apprendre ä flotter. Ce n'est que lorsque les

bebes savent flotter, naturellement et sans
apprehension, qu'on leur enseigne ä coor-
donner respiration et mouvements, prin-
cipes essentiels des diverses techniques qui
permettent ä Phomme de se propulser dans
l'eau et done de nager.
Chez les bebes qui ne savent pas encore
parier, l'apprentissage ne peut se faire que
par la mimique.
«La methode est tres simple - explique
Catherine Grojean, monitrice de la piscine
municipale de Rouen. Dans l'eau, je tiens
l'enfant dans mes bras. Successivement,
j'ouvre la bouche, tout en le soulevant
legerement au-dessus de l'eau, puis je ferme
la bouche et je l'enfonce tres legerement
sous l'eau. L'enfant me regarde. II observe.

Apres un certain nombre d'exercices, il

comprend qu'il faut avoir la tete hors de

l'eau pour inspirer et qu'il faut fermer la
bouche en retenant sa respiration quand on
a la tete sous l'eau. L'enseignement par la
mimique doit etre poursuivi jusqu'ä ce que
l'enfant ait parfaitement compris et assimile
cerythme. En general, il faut 15 a20 lepons.
Mais certains bebes possedent des dons
exceptionnels: e'est le cas d'un enfant dont
je m'occupe actuellement. A 10 mois, il n'a
eu besoin que de douze lepons pour assi-

miler parfaitement le principe de la respiration.

Depuis, il est passionne par la natation.

Chaque fois qu'il accompagne sa mere
ä la piscine, il pousse des cris de joie des qu'il
aperpoit l'eau. II m'arrive de le prendre dans
le grand bassin et de plonger avec lui ä deux
metres de profondeur: jamais il n'avale de

l'eau et jamais il n'eprouve la moindre gene
respiratoire.»

(Information OMS)
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